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Exproprié par la Ville d'East Angus

Edgar Cormier voit son rêve s'envoler
René-Charles QUIRION

Westbury

La volonté du conseil de ville d’East 
Angus à trouver une source en 
eau potable pour alimenter la mu­
nicipalité a ouvert un boîte de Pandore 

dans le rêve d’Edgar Cormier.
Depuis deux ans, cet homme de 76 

ans avait entrepris de mettre sur pied 
un centre équestre pour personnes 
handicapées sur le terrain qu’il possè­
de, avec son frère Félix, sur le chemin 
Gosford à Westbury. Cependant, un 
avis d’expropriation, qu’il a reçu au 
cours des derniers jours, vient assom­
brir ses efforts des dernières années.

11 faut remonter au mois de juillet 
1999 pour connaître la cause des maux 
d’Edgar et Félix Cormier. En recher­
che intensive depuis plusieurs mois 
pour solutionner son problème d’ap­
provisionnement en eau potable, la 
municipalité d’East Angus demande 
aux propriétaires la permission de fai­
re une investigation sur les 11 acres de 
terrain que possèdent les frères Cor­
mier depuis 1962.

«Notre erreur a été de les laisser 
chercher une source. Après qu’ils l’ont 
eu trouvée, ils pouvaient faire ce qu’ils 
voulaient», indique Félix Cormier.

Résultats positifs
En effet, les investigations ont don­

né les résultats escomptés: le terrain 
des Cormier renfermait la solution aux 
problèmes en approvisionnement en 
eau pour les citoyens d’East Angus. 
Lui-même résidant de la municipalité 
depuis de nombreuses années, Edgar 
Cormier ne pouvait que se réjouir du 
résultat. Cependant, il ne s’attendait 
pas à faire les frais de cette solution.

«Nous ne sommes pas contre le 
projet de trouver une source en eau 
potable. Cependant, nous ne voulons 
pas devenir les victimes d’un géant 
municipal», explique Edgar Cormier.

L’avis d’expropriation, reçu le 15 
février dernier par les frères Cormier, 
contenait une offre d’indemnisation de 
15Q0 $, soit 1038 $ pour le terrain et 
462 $ pour les dommages, pour lès 
deux acres de terrain nécessaires à la 
municipalité pour aménager les équi­
pements d’approvisionnement en eau 
potable.

«Une offre ridicule»
«L’offre qu’ils nous ont faite est ri­

dicule. Je veux bien croire qu’ils sou­
haitent bien administrer, mais il ne 
faut pas nous prendre pour des imbé­
ciles», estime Edgar Cormier.

Ce que M. Cormier souhaite, c’est 
un règlement qui tiendra compte des 
dommages qu’il va devoir subir avec la 
perte d’une portion, qu’il juge impor­
tante de son terrain. Ce dernier a amé­
nagé depuis deux ans divers enclos et 
sentiers pour son centre équestre. 
Avant la visite de la municipalité, il 
avait même passé une commande pour 
une maison mobile, afin de s’y établir 
et aménager une écurie pour ses 'che­
vaux. Déjà en aménagements de toutes 
sortes, Edgar Cormier avait investit 
quelque 19 000 $ dans son projet de 
centre équestre.

«J’avais un beau projet avec une 
dame qui s’occupe des personnes han­
dicapée. Nous étions déjà à l’étroit 
avec l’espace que nous avions. Sans ces 
deux acres, il va être presque impossi­
ble de construire une maison et une 
écurie, tout en gardant de l’espace 
pour les sentiers et les enclos», pour­
suit M.Cormier.

Rencontre avec le maire
Ce dernier et son frère ont rencon­

tré les autorités municipales mardi 
dernier, afin de trouver un terrain 
d’entente. Selon leurs affirmations, le 
maire, Stephen Gauley et le directeur 
général, Nicolas Théberge, auraient 
offert aux frères Cormier 8000 $ pour 
acheter toute la propriété.

«On nous a offert 10 000 $, il y a 10 
ans et nous avons refusé de vendre. 
Leur offre ne tient pas debout. Je 
viens sur ce terrain tous les jours, c’est 
un endroit pittoresque. Le centre 
équestre était un des derniers projets 
que je souhaitait réaliser avant de 
m’en aller. Je voulais profiter du 
temps qui me reste à vivre sur ce ter­
rain», mentionne Edgar Cormier.

Une longue lutte
Les frères Cormier demandent un 

peu plus de 33 000 $ pour les 11 acres 
de terrain, soit 0,50 $ du pied carré. Ils 
entendent bien se battre jusqu'au bout 
pour obtenir gain de cause. Ils vont 
d’abord contester l’avis d’expropria­
tion.

Pour invalider le jugement, Edgar 
et Félix Cormier vont miser sur deux 
ambiguïtés de l’avis d’expropriation. 
Selon eux, la clause 3 de l'avis d'expro­
priation qui indique que l’acquisition 
du terrain «est nécessaire pour cause 
d’utilité publique, plus particulière­
ment pour fin de l’approvisionnement 
de la Ville en eau potable», est fausse.

«Ils sont pris à la gorge par le gou­
vernement et veulent régler sur notre 
dos. C’est seulement pour répondre 
aux exigences du gouvernement de

donner de l’eau chloré aux gens de Westbury», explique M. 
Cormier. ■

Un autre point sur lequel ils entendent jouer c’est que 
dans l’avis d’expropriation, il est indiqué que le terrain est 
contenu dans le territoire de la municipalité de la Ville 
d’East Angus, alors qu’il est situé dans le Canton de West­
bury.

«Nous allons nous battre jusqu’au bout. Je trouve seu­
lement malheureux que je doive payer les avocats de la 
municipalité par mes taxes. Cependant, nous n’avons pas à 
payer pour tous les citoyens, afin que se règle le problème 
d’eau potable à East Angus», affirme Edgar Cormier.

«Nous allons nous battre jusqu’au bout. Si nous per­
dons, nous leur donnerons», renchérit Félix Cormier.

Réaction du maire en page E-2
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Edgar Cormier voit 
son rêve de mettre 
sur pied un centre 
équestre pour per­
sonnes handicapées 
s'envoler à cause de 
l'expropriation d'une 
portion de son ter­
rain par la municipa­
lité d'East Angus. Il 
est accompagné de 
son frère Félix Cor­
mier, copropriétaire 
du terrain de 11 
acres à Westbury.
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pour vos yeux
PLUS... à l’écoute de vos besoins 
PLUS... de choix 
PLUS... de prix raisonnables 
PLUSn.de service 
PLUS... de qualité www.optoplus.com

OPTO
PLUS

PLUS... de sélection 
PLUS... de styles 
PLUS... attentif 
PLUS... de valeur 
PLUS... de satisfaction

Asbestos
Carrier et Associés

525 - 1 ière Avenue Asbestos, Qc
Té).: (819) 879-5669

Disraëlid'yClinique d'Optométrie Disraëli
25 Cnampagnof, local 4, Disraëli, Qc

Tel.: (418)449-3300

East Angus
Centre d'Optométrie de r Estrie

150 Angus Sud, East Angus, Qc
Tel.: (819) 832-3433

Sherbrooke
Centre d'Optométrie de l'Estrie

2283 King Ouest, Sherb roolre, Qc
Tel.: (819) 564-2255

f^ur présentation de ce coupon
! Obtenez

15% OPTO
PLUS

à l'achat d'un ou des items ci-dessous:

de ®
S O I, A mnm

• Traitement antirayures
• Traitement antireflets ^

U TM C
* Cette offre s’applique sur le prix régulier de la marchandise tssis,* 
dans ce magasin. Limite d’un (1) coupon par client. Ne peut 
être combiné à aucune autre promotion. Offre valide 
jusqu’au 30 juin 2000.

Litipe avec les frères Cormier

East Angus a offert le prix 
de l'évaluation municipale
René-Charles QU IRION

East Angus

En réponse aux frères Cormier, qui souhaitent 
que la municipalité d’East Angus revoit son 
offre en ce qui a trait à l’expropriation de 
deux acres de leur terrain du chemin Gosford à 

Westbury, le maire Stephen Gauley indique qu’il 
a offert le prix de l’évaluation municipale.

«Nous avons regardé l’évaluation et nous 
avons offert la valeur au livre. Nous n’avons sim­
plement pas réussi à nous entendre sur un prix. 
La demande pour le terrain est hors norme. East 
Angus n’a pas les moyens de payer ce qu’ils de­
mandent», indique le maire d’East Angus.

M. Gauley entend laisser la justice suivre son 
cours. Selon lui, la municipalité n’a pas à payer 
pour une valeur sentimentale.

«Nous allons exposer notre position devant le 
tribunal. Je crois que c’est devenu davantage une 
question d’argent, qu’une question sentimentale. 
Nous allons laisser le soin à une personne apte à 
juger le soin de trancher le débat», indique le 
maire

Ces procédures judiciaires viendront certaine- | 
ment retarder, selon M. Gauley, les travaux pour 
régler le problème d’eau potable à East Angus. 
Au lieu de se terminer au printemps, les travaux 
devront s’échelonner jusqu’à l’été 2000.

«Notre alimentation en eau potable rencontre 
certains problèmes depuis plusieurs années. Le 
gouvernement nous a tenu de trouver des solu­
tions à notre problème de qualité de l’eau. Nous 
sommes présentement alimentés par des bassins I 
de surface qui sont sujets à des contaminants ex­
térieurs. Nous n’avions pas le choix de procéder I 
de cette façon pour régler le problème», explique I 
le maire Gauley.

\
A Drummondville

La Société Alzheimer a besoin de 50 000 $
Charlaine LAPLANTE

Drummondville

La Maison Myosotis, qui ne peut 
survivre sans l’appui financier de la 
communauté, et la Société Alzhei­
mer de Drummondville ont lancé, cette 

semaine, leur campagne de finance­
ment avec un objectif de 50 000 $.

Ainsi, une soirée reconnaissance 
aura lieu le samedi 18 mars prochain au 
Musée de la cuisine du Manoir Trent, à 
18 h.

«En échange d’un don de 50 $, nous 
offrons un souper 8 services, de l’ani­
mation musicale, le tirage de prix de 
présence sans oublier le reçu de don de 
charité. Tout l’argent recueilli sera en­
tièrement remis à la Société Alzheimer 
grâce à la collaboration de nos nom­
breux commanditaires», a indiqué 
Louise Plamondon, la responsable de 
souscription.

Dans la MRC Drummond, au 
moins 800 personnes atteintes de la 
maladie d’Alzheimer ont été recensées. 
En 1999, plus de 2000 personnes ont 
profité des divers services de la Maison 
Myosotis.

«Cette maison, qui est un héberge­
ment spécialisé dans l’accueil des gens 
atteints de la maladie d’Alzheimer, est 
une ressour.ee indispensable au sein de

Photo La Tribune, Jean-Guy Fréchette
Louise Plamondon, responsable de la souscription pour la Société 
Alzheimer de Drummondville et Marie-Claude Raymond, directrice 
de la Maison Myosotis, sont heureux de l'aide apportée par de gé­
néreux commanditaires, notamment Fernand Lefebvre et Me Gérard 
Guay de la Caisse populaire de Drummondville.

notre communauté. Cette maison est l’une des deux seules 
ressources alternatives de ce genre au Canada, l’autre étant 
située à Trois-Rivières», explique Louise Plamondon.

En plus d’héberger neuf résidants de façon permanente, 
la Maison Myosotis offre les services de centre de jour, de lit 
de répit et de répit d’un jour. La maison est ouverte 24 heu­
res par jour, sept jours par semaine.

Pour se procurer des billets pour la soirée, il faut com­
muniquer avec la Société Alzheimer Drummond au (819) 
474-3666.

Comptant 
(ou échange équivalent) Mensualité

1 784 S
3 855 $

La Venture de Chevrolet offre la meilleure économie 
d'essence dans sa catégorie*

Maxi valeur. Mini prix.
Options de paiement

Venture. La Maxi Mini van.

DE MONTREAL
III II III II III II,

2 n L’Association Marketing des concessionnaires Chevrolet Oldsmobile du Québec vous suggère de lire ce qui suit. Offres d’une durée limitée 
réservées aux particuliers, s'appliquant aux véhicules neufs 2000 en stock, comportant l'ensemble des équipements décrits ci-dessus Photo à 
titre indicatif seulement Sujet à l’approbation du crédit 'Paiements mensuels basés sur un bail avec versement initial (voir tableau de

mensualités! À la location transport et préparation inclus Immatriculation assurance et taxes en sus Dépôt de sécurité d'au plus 425$ et première 
mensualité exigés à la livraison Frais de 12c du km après 60 000 km Possibilité d acheter le véhicule à la fin du bail pour 11 473.20$ "Taux de 
financement de 2,9% à la location aussi disponible jusqu'à 36 mois "“"Marque déposée de General Motors Corporation Banque TD, usager 
agréé Une commande (ou échange) de véhicule peut être requise ♦Données fournies par le ministère des Ressources naturelles dans le Guide 
de la consommation de carburant 2000 "Tests effectués par le National Highway Traffic Safety Administration INHTSAl des É U Pour plus 
d'information, voyez votre concessionnaire participant ou visitez le www gmcanada com“

CHEVROLET

Oldsmobile

Venture de Chevrolet

La Maxi Mini van. Un 
maximum de flexibilité 

pour un maximum de liberté.
• Moteur V6 de 3,4 L de 185 HP • Boîte 

automatique 4 vitesses • Système 
antiblocage aux 4 roues • Sacs gonflables 

côtés conducteur et passager avant, 
frontaux et latéraux • Climatiseur 

• Verrouillage des portes programmable à 
commande électrique • 2 portes latérales 

coulissantes • Volant inclinable • Sièges 
amovibles basculables à dossier rabattable 

• Système antivol PassKey III

★ ★★★★
Sécurité cinq étoiles

La Venture de Chevrolet est le premier véhicule à avoir reçu la mention 
cinq étoiles, indice de sécurité le plus élevé, à la fois pour le conducteur 

et les passagers, lors des tests d'impact latéral.**

■ *

Location 36 mois
Transport et préparation inclus

à rachat**
jusqu'à 48 mois
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DES TRAVAILLEURS 
DU QUÉBEC (FTQ)

La force du travail
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50 000 $ pour la Fête 
du Canada à Thetford Mines
Boulianne qualifie
■ inii •

Nelson FECTEAU

Charlaine LAPLANTE m’attendre. C’est faux. Les Américains
ont pris une longueur d’avance et sont 

Drummondville en train de fidéliser nos clients. Soixan­
te-trois pour cent des cyberconsomma-

Le retard qu’accuse le Québec en teurs canadiens dépensent sur des sites 
matière de commerce électronique américains», indique le président de 
préoccupe le président de Bell Bell Québec.

Québec, Guy Marier, tellement qu il a Pour ceux qui craignent de devenir 
insisté pour que les PME de la région |eur pr0pre concurrent en optant pour 
emboîtent le pas rapidement. je commerce électronique, Guy Marier

«On a du rattrapage à faire de toute répondra qu’une proportion de 33 pour 
urgence», a-t-il affirmé, lors du souper- cent de la croissance économique aux 
conférence de la Chambre de commer- États-Unis est attribuable aux techno- 
ce et d’industrie de Drummond, qui a logies de l’information. Donc, on peut 
rassemblé plus de 200 personnes, à difficilement être perdant. 
l’Hôtel Le Dauphin. L’engouement pour la technologie

Dans une présentation interactive, va-t‘il s’estomper? Non, croit M. Ma- 
bien appuyée de statistiques, Guy Ma- ner' Guy Marier
rier a donc tenté de convaincre l’audi- ---------------------------------- —---------------------------
toire que le commerce électronique est 
maintenant une condition pour demeu­
rer en affaires en ce début de troisième 
millénaire.

Promotion
Président de Bell Québec depuis le 

1er janvier 1999, M. Marier a débuté sa 
carrière au sein de Bell Canada en 
1970. II n’a par conséquent pas manqué 
de faire un peu de promotion pour sa 
compagnie. Bell peut évidemment 
s’avérer utile dans une démarche d’in­
troduction au commerce électronique.

«Bell peut vous aider à cheminer 
vers l’économie numérique.»

Selon Guy Marier, l’Internet a gran­
dement affecté le commerce dans toute 
l’Amérique du Nord.

Le retard important qu’affiche le 
Québec dans ce domaine est statisti­
quement prouvé.

En 1998, 43 pour cent des entrepri­
ses de moins de 200 employés étaient 
branchées au Québec, 45 pour cent au 
Canada et 60 pour cent aux États-Unis. 
En 1999, le pourcentage s’est élevé à 49 
pour cent. Le Québec a fait un bond 
énorme au Canada pour atteindre 61 
pour cent et est demeuré stable à 60 
pour cent chez nos voisins américains.

La moins branchée
En fait, le Québec est la province la 

moins branchée au Canada. Pourtant 
de plus en plus de transactions se font 
par la voie électronique.

En 1998, les transactions électroni­
ques en dollars US ont totalisé 43 
milliards $. En 2000, on prévoit 330 
milliards $ et même 1300 milliards $ en 
2003. Parmi ces transactions, 80 pour 
cent sont des échanges entre gens d’af­
faires.

Guy Marier a voulu démythifier 
plusieurs idées préconçues.

«Vous vous dites mes clients vont

En 1996, il y avait 61 millions d’in­
ternautes dans le monde. En 2000, 
nous sommes 320 millions. Selon les 
prévisions, il devrait y avoir 720 mil­
lions d’internautes en 2005.

De fait, le nombre d’internautes 
doublerait aux 400 jours.

«Le nombre d’utilisateurs de l’In­
ternet va augmenter comme on peut 
s’attendre que les actions de BCE vont 
continuer à croître, lance le conféren­
cier, avec certitude.

Croire que les entreprises ont tout 
leur temps pour se préparer au com­
merce électronique est le dernier mythe 
que Guy Marier a voulu détruire.

Durant la période de Noël 1999, les

Canadiens ont dépensé 627 millions $ 
sur Internet. Pour la même période en 
1998, ce montant était de seulement 
150 millions S.

«Les opportunités à saisir sont 
beaucoup plus importantes que les me­
naces que représente ce commerce. De 
plus, le commerce électronique est tout 
désigné pour les PME, plus encore que 
pour les grandes entreprises. Je souhai­
te donc que les PME de Drummondvil­
le emboîtent le pas le plus rapidement 
possible», conclut Guy Marier, qui se 
dit de bonne souche; en effet, son 
grand-père, son père et ses soeurs sont 
nés à Drummondville.

Thetford Mines

Le député péquiste de Frontenac à 
l’Assemblée nationale, Marc Bou­
lianne, s’est élevé contre le fait que 
le gouvernement fédéral s’apprête à 

consacrer pas moins de 5 millions $ au 
Québec pour faire la promotion du fé­
déralisme, notamment par le biais de la 
Fête du Canada le 1er juillet 2000.

«Encore une 
fois, le gouverne­
ment fédéral prou­
ve qu’il n’a pas les 
mêmes priorités 
que tous les Qué­
bécois. Il dépense 
pour la Fête du 
1er juillet mais pas 
pour la création 
d’emplois», a réagi 
le député Boulian-

. „ „ ne* en prenant con-
c A. Boulianne ‘

>sance de la hausse de budget alloué 
Fête du Canada.
Marc Boulianne a ajouté qu’il serait 

davantage profitable aux Québécois 
que le fédéral dépense ses millions 
pour créer de l’emploi au Québec plu­
tôt que d’y montrer sa feuille d’érable. 
«Pendant que l’an dernier, Ottawa dé­
pensait 65 pour cent de son budget de 
propagande au Québec, ce sont 43 cen­
tres de recherche qu’il y avait à Ottawa, 
contre un gros zéro ici au Québec», a-t- 
il déploré.

Le député de Frontenac a poursuivi 
en faisant remarquer que I argent du 
fédéral pourrait être investi plus judi­
cieusement dans Frontenac. «Au lieu 
de consacrer 50 000 $ à la Fête du 1er 
juillet dans Frontenac, on pourrait ré­
pondre aux besoins du comté et des or­
ganismes communautaires qui man­
quent de financement. Le montant 
qu’Ottawa dépense pour la seule Fête 
du Canada à Thetford Mines est pres­
que équivalent au budget discrétionnai­
re dont je dispose pour répondre aux 
innombrables demandes des divers or­
ganismes de la région pendant toute 
une année. C’est illogique», a conclut 
Marc Boulianne.

Avec les crédits d’impôt additionnels que vous procure le REER du Fonds 

de solidarité FTQ, vous économise# beaucoup plus d’impôt qu’avec les 

autres REER. Vous pouveg même réinvestir ces économies d’impôt et 

profiter au maximum de la retraite dont vous rêve#.

À Sherbrooke : (819) 829-FONDs
3 6 6 3

2100, rue King Ouest, bureau 140

15389

1 800 567-FONDs www.fondsftq.com
La valeur de l'action du Fonds fluctue. Pour des renseignements détaillés sur les actions du Fonds, consultez le prospectus offert à nos bureaux.

«On a du rattrapage à faire de toute urgence»
□ De passage à Drummond, le président de Bell Québec invite les PME à combler leur retard en commerce électronique
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Saint-Camille reçoit de la grande visite
□ Deux conservateurs du Musée de la civilisation viendront sensibiliser les gens à la conservation des objets témoins du passé
Sylvie PION

Saint-Camille Mieux connaître ses objets anciens 
afin de construire un patrimoine 
familial, voilà l’objectif à attein­
dre avec la visite, les 4 et 5 mars pro­

chains, à Saint-Camille, de deux experts 
conservateurs du programme Patrimoi­
ne à domicile du Musée de la civilisa­
tion de Québec.

En conférence plus tôt cette semai-

Gagnez un séjour à Cannes !

Le grand gagn 
choisi le Jutra 
publié les vent

Trouvez le ftilm gagnant et courez la chance 
de gagner une semaine au Festival de 
Cannes en voyageant avec Air France.
Pour participer, choisissez parmi les 4 finalistes 
du Jutra du meilleur film.
A - Emporte-moi B - Le dernier souple
C - Post Mortem D - Souvenirs intimes

gagnant sera tiré parmi tous ceux qui auront
gagnant Remplissez le coupon de participation 

les vendredis et samedis dans la tribune. Le tirage se 
fera en direct lors de la Soirée des Jutra, diffusée à TVA

écornez votre radio rock détente ct vous pourrez participer
À LA SOIREE DES JUTRA.

CRANDE PREMIÈRE :
LES BOURSES DESJARDINS 
POUR LA RELÈVE EN CINÉMA.
Into : Fondation Detjardiné (514) 281-7177/1 80c 443-8611

9 Tatofilm Canada 

CanadS

TV5

Hïsssîiêss.
"%

TVA
La Tribune

Û>
CWiljgffiia

VMion SloOoto LagnridaxÉdidnéma

! Nom : Prénom :

[ Adresse :

j Ville : Code patal :

j Téléphone (bureau) : (maiion,) :

1 Qui gagnera le Jutra du meilleur film de l’année
1 '999 ? Cochez la case de votre choix.
ÎDa Db De Dd

Postez à l'adresse suivante :
CONCOURS JUTRA - SHERBROOKE 
a/s Samson Bélair Delcitte & Touche.
». place Ville-Marie. 30* étage. Mtl. Qc. H3B jTg
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ne, le musée des âges et de l’imaginaire 
La Souvenance et la Société d’histoire 
et du patrimoine de Saint-Camille, en 
collaboration avec le P’tit Bonheur, ont 
annoncé qu’ils recevront les experts 
conservateurs Paul Trépanier et Guy 
Toupin dans le cadre de deux activités 
principales.

Maire de Saint-Camille et porte-pa­
role du musée La Souvenance et de la 
Société d’histoire et du patrimoine, 
Henri-Paul Bellerose révèle que le but 
ultime de l’événement est la sensibilisa­
tion à la conservation des objets té­
moins du passé. «Le Musée de la civili­
sation de Québec nous envoie deux 
spécialistes qui en ont vu de toutes les 
sortes. Etant donné que les musées 
sont remplis et que l’on a pas d’autres 
places pour les mettre, certains objets 
anciens deviennent des objets de com­
merce et disparaissent et ce, parfois 
même du Québec. L’événement que 
nous proposons ne sera peut-être pas 
répété avant des mois, des années», ré- 
vèle-t-il.

Le 4 mars, une évaluation de la col­
lection privée de René Laroche sera ef­
fectuée. Au musée de la Souvenance, 
où se déroulera l’activité, on retrouve 
quelque 300 objets anciens appartenant 
à ce passionné d’histoire et de patri­
moine. Les deux conservateurs pronon­
ceront une conférence en après-midi 
sur les objectifs du programme Patri­
moine à domicile, par rapport aux ob­
jectifs de conservation, de mise en va­
leur et de documentation des objets de 
famille.

Les experts seront également pré­
sents au musée le 5 mars afin de procé­
der à l’évaluation historique des objets 
de famille des gens qui voudront s’y 
rendre. Ils pourront en savoir davanta­
ge sur l’intérêt et la valeur historique 
des photographies, vêtements, bijoux, 
outils, argenterie ou encore des jouets. 
Une évaluation d’objets plus volumi­
neux, tels les meubles, pourra être ob­
tenue à partir de photographies. «La 
consultation a pour objectif d’aider à 
identifier, à documenter et à protéger 
vos objets anciens. On ne fournira pas 
une évaluation de la valeur monétaire 
de vos objets, mais des informations qui 
permettront de mieux les connaître, de 
bien les conserver et, ultimement, de 
construire un patrimoine familial enri­
chi à léguer, plutôt qu’à négocier», in­
dique M. Bellerose.

Au cours de cette journée, dès 13 h, 
le P’tit Bonheur accueillera ceux qui 
voudraient partager l’expertise de leurs 
objets, les exposer et en révéler les 
anecdotes.

Photo La Tribune, Sylvie Pion
M. René Laroche, propriétaire d'une collec­
tion importante d'objets anciens, et le maire 
Henri-Paul Bellerose, porte-parole du mu­
sée La Souvenance.

Les gens qui profiteront de ce 
week-end d’activités pourront voir le 
musée de La Souvenance et les objets 
provenant de la collection impression­
nante de M. Laroche. Ce dernier, qui 
en possède 1000, se passionne pour les 
objets anciens depuis la fin des années 
quarante.

Aménagée en musée, une ancienne 
grange accueille environ le tiers de la 
collection de René Laroche. Ce dernier 
veut alterner les objets présentés et of­
frir des ateliers avec des thèmes variés, 
notamment le lait, la laine et l’utilisa­
tion des plantes en médecine. Des visi­
tes de groupe animées sont offertes par 
M. Laroche.

Fier de la création du musée voué à 
la conservation et à l’illustration de la 
collection de René Laroche, le maire 
de Saint-Camille souligne les efforts 
qui sont faits pour préserver le patri­
moine. «Notre premier geste a été de 
mettre à l’abri de la détérioration une 
vieille croix du rang 10 afin de la pré­
server. Le deuxième geste est l’événe­
ment que l’on prépare les 4 et 5 mars 
avec le musée dans le but d’inviter les 
gens à constituer des patrimoines fami­
liaux. Nous avons choisi de faire des 
choses concrètes au lieu de philoso­
pher», déclare M. Bellerose.
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La Cavalier. Connue pour en prendre. Reconnue pour en donner.
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L Association Marketing des concessionnaires Chevrolet Oldsmobile du Québec vous suggère de lire ce qui suit. Offres d une durée limitée 
réservées aux particuliers, s appliquant aux véhicules neufs 2000 en stock, comportant l'ensemble des équipements décrits ci-dessus Photo à litre 
indicatif seulement Sujet A I approbation du crédit ‘Paiements mensuels basés sur un bail avec versement initial (voir tableau de mensualités) À la 

location, transport et préparation inclus Immatriculation, assurance et taxes en sus Dépôt de sécurité d au plus 32*5$ et première mensualité exigés à la livraison Frais de 12c du km 
après 60 (XK) km Possibilité d acheter le véhicule à la fin du bail pour 8 995.20$ **À l âchât, préparation incluse, transport 1710$) et taxes en sus Le concessionnaire 
peut fixer son propre prix •••Taux de financement à l'achat de 1.9% disponible jusqu'à 48 mois et jusqu à 36 mois à la location Exemple de financement de 
15 000$ à 1,9% 48 versements de 324 77S. couf en intérêts de 588.96$. coût total de 15 588.96$ 'Rabais aux diplômés taxable et accordé selon les critères du f
manufacturier ,,M Marque déposée de General Moi ors Corporation Banque Tf) usager agréé Une commande (ou échange) de véhicule peut être requise Pour plus % 
d'information, voyez votre concessionnaire participant ou visitez le www gmcanada corn**

CHEVROLET

Oldsmobile

Si seulement tout était aussi fiable que la Cavalier.

■ */mois
Location 36 mois
Transport et préparation inclus

Cavalier de Chevrolet

Simplifiez-vous la vie.

A ce prix, la nouvelle Cavalier 
'vous est offerte avec 
l’Ensemble Valeur 2000:

• Boîte automatique 4 vitesses 
avec traction asservie • Moteur 2,2 L 

de 115 HP • Télédéverrouillage des portes 
• Verrouillage électrique des portes • Régulateur de vitesse 

• Système antiblocage aux 4 roues • Radiocassette AM/FM 
stéréo • Dispositif antivol PASSLock II • Sacs gonflables côtés 

conducteur et passager • Siège arrière à dossier rabattable 
• Assistance routière

Mensualité

327 S
378 S

265 S
228 S
198 S

Comptant
(ou échange équivalent)
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Un vent de renouveau souffle sur St-Nicéphore
Charlaine LAPLANTE 

Drummondville

Un vent de renouveau souffle sur la Ville de Saint- 
Nicéphore. En p'us de se donner une nouvelle 
identification visuelle, les élus travaillent actuel­
lement à se doter d’un parc industriel le long de l’auto­

route 55.
Si la population ne s’oppose pas au règlement 

J d’emprunt lors de la consultation publique du 6 mars 
T prochain, la Ville fera l’acquisition d'un terrain indus- 
I triel de 1,5 millions de pieds carrés boisés longeant la
I 55’

«Nous voulons mettre en place un parc industriel 
î avec des arbres, de la verdure, qui offrira un bel envi- 
i ronnement de travail. Déjà, des promoteurs se mon- 
I trent très intéressés à bâtir des motels industriels. Nous
(souhaitons ainsi faire venir des industries, ce qui con­

tribuera à augmenter notre richesse foncière», explique 
Jean-Guy Forcier, maire de Saint-Nicéphore.

Saint-Nicéphore, qui a obtenu son statut de ville 
- seulement le 20 mars 1999, présente une croissance dé­

mographique trois fois plus élevée que Drummondvil- 
j le. Le groupe d’âge 0-19 ans représente 35,3 pour cent 
2 de la population comparativement à 4,9 pour cent pour 
| le groupe des 65 ans et plus.

Donc, pour représenter cette collectivité jeune et 
dynamique, les élus ont cru bon de rafraîchir l’image

de la ville. Au cours des prochaines semaines, un tout 
nouveau logo corporatif ornera les véhicules munici­
paux et les divers outils de communication de la ville.

«Sur le logo, on reconnaît rapidement les limites 
territoriales de Saint-Nicéphore qui la particularité 
d’avoir réellement la forme d’un canard. Sa couleur 
bleue témoigne de la présence de la rivière Saint-Fran­
çois comme axe structurant chez nous. Sa couleur verte 
fait référence à l'importance du secteur agricole et fo­
restier et reflète l’espérance d’un cadre de vie optimal 
pour les Nicéphorois. Enfin, la couleur blanche, en in­
terface, exprime les liens externes d’ouverture

avec les communautés limitrophes», indique le mai­
re Forcier.

Un nouveau dépliant promotionnel sera aussi en­
voyé à toute la population locale et régionale.

«Saint-Nicéphore a changé ses vieux habits. Ces 
changements s’inscrivent dans une volonté claire du re­
nouveau municipal. La Ville est passée de l’enfance à 
l’adolescence. Elle veut s’exprimer, prendre sa place 
dans la société et revendiquer son statut de ville d’im­
portance dans la région Centre-du-Québec», indique le 
premier magistrat.

Cette opération coûtera 10 000 S.
«Nous voulons attirer des nouveaux citoyens. De 

plus, ce qu’on souhaite c’est de donner un nouvel élan 
à la ville pour que les gens de Saint-Nicéphore arrêtent 
de s’identifier à Drummondville», soutient le maire 
Forcier.

Photo La Tribune, Jean-Guy Fréchette
Le maire Jean-Guy Forcier était visiblement très fier de la nouvelle image de sa ville.
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A CHAQUE _ _ _ .QU'AU 24 JUIN 2000, TOUS CEUX QUI AURONT ACHETE
.. . . . . . . . . . . . E HORS-TERRE, UNE PISCINE CREUSEE OU UN SPA,
U CHANCE DE GAGNER LEUR ACHAT, JUSQU'A CONCURRENCE 0E 5000 $.

BONNE CHANCE !
PLAN DE FINANCEMENT DISPONIBLE POUR MEUBLES À PARTIR DE 500 $ ET PLUS.
'SUJET A L'APPROBATION DU CREDIT. TAUX SUJET À CHANGEMENT SANS PREAVIS. VOIR DETAILS EN MAGASIN.
cmm A fl F/fl f5 n/ou cfrwnfs promotions pcimnt uritr ovn club piscinc à un mtr c - PHOTOS à titre D ILLUSTRATION

HEURES D’OUVERTURE 
Lundi au mercredi 9 h à 17 h 30 

Jeudi et vendredi 9 h à 21 h 
Samedi 9 h à 17 h 

Dimanche 12 h à 17 h

4796, boul. Bourque, Rock Forest 
(819) 822-CLUB (2582)

Solutions
BCLUBEPiscine
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Programme d'infrastructures Canada-Québec

Coaticook réclame le retour des subventions
Jean-François GAGNON 

Coaticook

Le maire de Coaticook aimerait que 
les choses bougent un peu plus vite 
du côté des gouvernements provin­
cial et fédéral, pour que soit mis en pla­

ce un programme de subventions qui 
permettrait la remise en état des infras­
tructures du Québec.

André Langevin déplore le fait que 
les deux paliers de gouvernements ne 
soient pas actuellement affairés à s’ac­
corder pour créer un tel programme, 
dans lequel ils seraient partenaires, à 
part égale, avec les municipalités.

«Ma municipalité aurait besoin de

travaux urgents pour une valeur de 
deux à trois millions $, prétend M. Lan­
gevin. Mais elle n’a évidemment pas ces 
sommes et se contentera de réaliser des 
travaux beaucoup moins importants 
que prévus dans les prochains mois.»

En outre, le maire Langevin fait va­
loir que le rang neuf, menant de Coati­
cook vers East Hereford, mériterait 
d’être complètement .refait, à certains 
endroits.

De même, les conduites d’aqueduc 
et d’égouts de certains secteurs de sa 
localité nécessiteraient aussi une remise 
à neuf. «En attendant, on ne fait que 
colmater les brèches, quand il y a des 
bris», soutient le maire de Coaticook.

Il souligne, de plus que sa localité

pourrait demander l’aide d’un éventuel 
nouveau programme afin de défrayer 
les coûts de reconstruction de la mini­
centrale hydroélectrique Penmans, dé­
truite par une crue des eaux, au prin­
temps 1998.

La Ville de Coaticook essaie, mais 
en vain, depuis plusieurs mois déjà, 
d’obtenir compensation pour la perte 
de sa mini-centrale, dont la reconstruc­
tion est évaluée à près de 800 000 $.

Finalement, la Ville de Coaticook 
pense de plus en plus sérieusement à se 
doter d’une caserne de pompiers. Les 
camions et le matériel du service d’in­
cendies de Coaticook se trouvent ac­
tuellement dans le même édifice que 
lçs bureaux de la Ville et les policiers 
municipaux coaticookois.

M. Langevin croit que la construc­
tion d’une caserne de pompiers pour sa 
municipalité coûterait aux environs de 
500 000 $. Son conseil ne semble vou­
loir aller de l’avant, avec ce projet, sans 
aide extérieure.

«Des pires que nous»
Malgré les besoins énumérés plus 

haut, André Langevin concédera que sa 
ville est relativement «en bon état. 11 y 
en a d’autres qui ont des besoins beau­
coup plus criants que nous», lâche-t-il.

Ce serait donc par solidarité que le 
maire aurait décidé de faire cette sortie 
publique, dénonçant l’immobilisme des 
gouvernements fédéral et provincial.

Il rappelle que la Coalition pour le

renouvellement des infrastructures du 
Québec tente de pousser les deux pa­
liers gouvernementaux à commencer 
les négociations, en vue d’en arriver à 
la création du programme espéré.

Cette coalition est entre autres for­
mée d’élus, de constructeurs et d’orga­
nisations syndicales. Elle a récemment 
déposé un mémoire qui démontrait la 
nécessité d’investir massivement dans 
les infrastructures québécoises afin 
qu’elles atteignent seulement le niveau 
de celle du reste du Canada.

Récemment, à l’instar d’autres mu­
nicipalités du Québec, la Ville de Coa­
ticook a voté une résolution enjoignant 
Québec et Ottawa d'agir vite, dans le 
dossier de réfection des infrastructures.

Les Lions de Victoriaville remettront des Linos aux enfants

fi

Photo la Tribune, 
Gilles Besmargian

La présidente de la 
zone 52-ouest des 
Lions, Suzanne Lé- 
tourneau, est entou­
rée de Max Sévégny, 
prés, des Lions de 
Victo, Jacques Para­
dis, chef de police de 
Plessisville, Martin 
Rousseau d'Ambu- 
lance 416, Mathieu 
Grenier des pom­
piers de Warwick, 
Denis Hunter, des 
pompiers de Prince- 
ville, Martin Leblond, 
des pompiers de Vic­
to, et Jean-Pierre 
April, chef de police 
de Princeville.

Gilles BESMARGIAN 

Victoriaville

Grâce à l’implication financière 
des cinq clubs Lions de la zone 
52-ouest, le projet de remettre 
un toutou surnommé Linos (les let­

tres «o» et «n» du mot Lions ont été 
inversées) aux enfants de moins de 12 
ans victimes d’un traumatisme - acci­
dent, incendie, violence familiale, 
abus sexuel ou maladie, lors d’un 
transport par ambulance de l’Hôtel- 
Dieu d’Arthabaska vers un autre cen­
tre hospitalier - voit le jour.

Le projet mis sur pied dans les 
Bois-Francs (MRC d’Arthabaska et 
de l’Érable) est en quelque sorte co­
pié sur d’autres clubs Lions du district

(Sherbrooke, Farnham et Sorel, entre 
autres) où il existe déjà. Comme l’ex­
pliquait la présidente de zone, Suzan­
ne Létourneau, c’est l’enthousiasme 
des membres Lions du territoire et 
l’implication de plusieurs d’entre eux 
qui ont permis d’amener le projet à 
terme.

«Il n’y a aucun doute, d’ajouter 
Mme Létourneau, que lors de sa pre­
mière rencontre avec Linos, l’enfant 
l’acceptera comme un ami et se senti­
ra moins seul et moins perturbé. Il 
permettra d’éloigner de son esprit 
l’événement qu’il vit pour se consa­
crer à son nouvel ami».-~

Au cours de la prochaine année, on 
prévoit qu’environ 225 Linos seront 
offerts à des enfants de la région.

À Notre-Dame-du-Bon-Conseil

Le Centre jeunesse le Trait 
d'union inauguré en grande pompe

J

Charlaine IAPLANTE 

Drummnndville

La communauté de Notre-Dame- 
du-Bon-Conseil a inauguré en 
grande pompe son nouveau Centre 
jeunesse multiservices le Trait d’union.

Des investissements de plus de 
332 000 $ ont été nécessaires à la réali­
sation de ce projet que mène depuis 
deux ans le Comité de l’emploi et de 
développement de l’endroit.

«À ce jour, il nous est possible 
d’évaluer l’effort collectif de la commu­
nauté à près de 125 000 $. Les diffé­
rents gouvernements ont, quant à eux, 
investi 207 262 $ pour la réalisation de 
ce rêve collectif», a expliqué la prési­
dente du Comité de l’emploi et de dé­
veloppement Bon-Conseil, Marie-Lyne 
Landry.

Un centre multiservices
Ce centre, qui sera supervisé en 

partie par la coopérative Service jeu­
nesse Bon-Conseil, abritera le siège so­
cial de la coopérative, le Comité de 
l’emploi et de développement, la Pasto­
rale jeunesse, un point de service du 
Carrefour jeunesse emploi de Rich­
mond et une partie des infrastructures 
de loisirs de Bon-Conseil.

Ainsi, à ce guichet unique, les jeu­
nes et moins jeunes se verront offrir 
des services de professionnels, de for­
mation et d’expérimentation du marché 
du travail. Les jeunes pourront, par 
exemple, exprimer leurs talents d’entre­
preneurs par le biais d’une petite entre­
prise d’imprimerie et de reproduction.

La communauté pourra aussi utili­
ser le Centre comme salle de réunion 
pour les organismes communautaires

ou comme pied-à-terre pour préparer 
des projet de développement local. Un 
petit centre de compostage biologique 
sera aussi mis à la disposition de la po­
pulation.

Location d’équipement
Les activités reliées à la patinoire, 

aux terrains de volleyball de plage et de 
basketball, à la glissade de bois, au ska­
te park et à la nouvelle piste de ski de 
fond seront offerts via le Trait d’union 
et seront accompagnées par un service 
de location d’équipement.

«Le projet d’implantation de ce 
Centre jeunesse multiservices a contri­
bué à stimuler l’intérêt des citoyens du 
village et de la paroisse de Bon-Conseil 
afin qu’ils participent au développe­
ment durable de leur communauté par 
et pour la prise en charge de leur mi­
lieu de vie», a indiqué Marie-Lyne Lan­
dry, en soulignant le soutient apporté 
par le Service d’animation en dévelop­
pement local de la MRC Drummond.

Le ministre responsable de la ré­
gion Centre-du-Québec et ministre dé­
légué aux Transports, Jacques Baril, a 
entretenu les invités de l’importance de 
l’investissement dans les projets de dé­
veloppement local. Le gouvernement 
du Québec a contribué à la réalisation 
du Trait d’union par 34 162 $ du Fonds 
de lutte à la pauvreté et 21 550 $ de la 
mesure de support aux initiatives nou­
velles du ministère des Région.

Subvention
Le directeur des services du Centre 

des Ressources humaines du Canada, 
Robert Messier, a également fait part 
de l’apport de 111550$ du gouverne­
ment fédéral par le biais du programme 
Service Jeunesse Canada.

Quant à Yvon Vallières, député du

comté de Richmond à l’Assemblée na­
tionale, il a souligné la portée provin­
ciale d’un projet de développement lo­
cal comme le Trait d’union qu’il a 
qualifié de succès.

Pour sa part, l’évêque du diocèse de 
Nicolet, Mgr Raymond Saint-Gelais, a 
procédé à la bénédiction du nouveau 
Centre.

La population est conviée à une 
journée porte ouverte au Centre jeu­
nesse multiservices lè Trait d’union, au­
jourd’hui de 10 h à 17 h, au 520, rue 
Bruno, derrière l’école, à Notre-Dame- 
du-Bon-Conseil. .

Blar Informatique

Le centre de FENESTRATION
le plus complet en région

Fenêtres
Aluminium, PVC, 
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Portes
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et portes en bois 

selon votre design.

Meilleure .... ->p-.......f-
garantie I V Ju

dans
industrie —«-------- - ■ ■■ 

Faites le bon choix... Consultez-nous
r mMatériaux PLM

-inc.-

25 ans d'expérience

2465, rue Galt Ouest, Sherbrooke,

563-8728

visitez notre site Web www.blarinfo.com BEslES

(T
Fichier Edition Affichage ?

BLAR ilInformatique
Fabricant d’ordinateurs • Meilleur rapport Qualité/Prix 

Vente • Réparation • Service • Pièces • Mise à jour • Réseaux

60, rue Annie, Magog (Québec) J1X 3W5 • Tél. : (819) 868-1400 - Fax : (819) 868-1300

Depuis 1993 | Financement disponible sur place à taux super compétitif

Finale des Jeux du Québec

Le projet de mise en 
candidature présenté aux 
élus de la MRC de l'Amiante

ORDINATEUR MULTIMEDIA DE QUALITE SUPERIEUR
512 K cache sur carte mère1024 K cache sur carte mère de K6-II

AMD K6-II 450 MMX 999$
AMD
AMD
AMD
AMD
AMD
AMD
AMD
AMD
AMD
AMD
AMD

K6-II 3D 475 MMX bus 100 MHz 
K6-II 3D 500 MMX bus 100 MHz 
K6-III 3D 400 MMX bus 100 MHz 
K6-III 3D 450 MMX bus 100 MHz 
Athlon 3D 500 MMX bus 200 MHz 
Athlon 3D 550 MMX bus 200 MHz 
Athlon 3D 600 MMX bus 200 MHz 
Athlon 3D 650 MMX bus 200 MHz 
Athlon 3D 700 MMX bus 200 MHz 
Athlon 3D 750 MMX bus 200 MHz 
Athlon 3D 800 MMX bus 200 MHz

1 049 $ 
1 099 $ 
1 149$ 
1 199$ 
1 499$ 
1 549 $ 
1 599 $ 
1 649 $
1 999$
2 199 $ 
2 499$

Intel Celeron 
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Intel Pentium 
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Intel Pentium 
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Intel Pentium

- 433
- 466
- 500

II - 400 
III- 450 
III- 500 
III- 550
III 600 
III- 667 
III- 700 
III- 733

MMX bus 
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66 MHz 
66 MHz 
66 MHz 
100 MHz 
100 MHz 
100 MHz 
100 MHz 
100 MHz 
133 MHz 
100 MHz 
133 MHz

049$ 
099 $ 
149 $ 
149 $ 
369 $ 

1 399 $ 
1 499 $
1 749$
2 049 $ 
2 349 $ 
2 379 $

CONFIGURATION STANDARD (de base)
32 Mo mémoire vive SDRAM PC-100 
Disque rigide 4.3 Gig Fujitsu ULTRA DMA 
Carte vidéo 3D 4 Mo AGP 
Écran couleur 14” SVGA .28 NI 
Sound Blaster compatible 16 bit 
Haut-parleurs 120 watts PMPO 
Lecteur laser CD-ROM 48 X 
Lecteur de disquette 1.44 Mo

Fax/modem 56k V90 interne
2 contrôleurs PCI EIDE maximum 4 disques durs
2 ports série, 1 parallèle, 1 PS/2, 1 IR, 2 USB
Boîtier AT médium tour 250 Watts
Clavier Windows 98 bilingue
Souris 2 boutons standard
Tapis à souris
Garantie de 2 ans pièces et main-d’œuvre

Nelson FECTEAU 

Thetford Mines

Le comité de mise en candidature de 
la région de L’Amiante pour l'ob­
tention de la Finale des Jeux du 
Québec, été 2003, présentera cet im­

portant projet aux élus municipaux, lors 
de la rencontre du conseil des maires 
de la MRC de L'Amiante du 8 mars 
prochain.

Selon le président du comité de 
candidature, M. André Ciaron, cette 
rencontre sera l’occasion de présenter 
officiellement le projet aux maires des 
26 municipalités de la MRC.

«Nous voulons exposer les nom­
breux arguments en faveur du projet et

prendre le temps de discuter avec les 
élus des enjeux et des conditions de 
succès de la tenue d’une Finale des 
Jeux du Québec.»

Les membres du comité ont tenu à 
rappeler leur intérêt à soumettre un 
dossier de candidature gagnant pour 
l’ensemble du territoire concerné.

André Garon a aussi profité de l’oc­
casion pour indiquer que Mmes Char­
lotte Ferland et Line Jacques de même 
que M. Yvon Bureau s’étaient récem­
ment ajoutés au comité de candidature.

Incidemment, ces derniers se font 
de plus en plus présents lors d'activités 
publiques afin de prendre le pouls de la 
population relativement à l'appui que 
cette dernière est prête à accorder au 
projet.
<• T

32 Mo SDRAM de plus >60$ 6,4 Gig ultra DMA >20$
Carte Vidéo 3D AGP 8 Mo >30$ 8,4 Gig ultra DMA > 35 $
Carte Vidéo 2D/3D S3 Savage 4 16 Mo AGP > 75 $ 10,2 Gig ultra DMA > 50 $
Carte Vidéo 3DFX Voodoo 3-3000 16 Mo >150$ 13.6 Gig ultra DMA >60$
Écran de 15” SVGA .28 1280 X 1024 >35$ *17,3 Gig ultra DMA >95$
Écran de 17” SVGA .27 1280 X 1024 > 140$ 20.4 Gig ultra DMA > 150$
Écran de 17” SVGA .25 1280 X 1024 > 175 $ 27.3 Gig ultra DMA >250$
Écran de 19” SVGA .25 1600 X 1200 >350$ Zip drive 100 Mo >129$
Creative Sound Blaster 16 > 15$ Zip drive 250 Mo >189$
Creative Sound Blaster 32 >20$ LS-120 120 Mo > 139 $
Creative Sound Blaster 64 >30$ Imprimante couleur CANON B JC 1000 >139$
Creative Sound Blaster 128 >50$ Imprimante couleur CANON BJC 2000 >169$
Creative Sound Blaster 256 LIVE >70$ Imprimante couleur CANON BJC 6000 >339$
Haut-parleurs 240 watts P.M.P.O. >20$ Imprimante couleur LEXMARK Z11 > 149 $
Haut-parleurs 200 watts aub-woofer >75$ Imprimante couleur LEXMARK 3200 >249$
Boîtier ATX "Designer" médium tour >25$ Imprimante couleur EPSON 440 > 175 $
Microsoft Windows 98 Cd rom oem > 140$ Imprimante couleur EPSON 660 >219$
Souris Microsoft Intelllmouae (roue) >25$ Imprimante couleur HP Desk|et 610C >159$
Graveur de CD Sony CD-RW 4x2x24 IDE > 299 $ Imprimante couleur HP Deskjet 810C >249$
Lecteur de DVD 10X Pioneer > 179$ Imprimante HP LaserJet 1100 >589$
Scanner couleur Flatbed 300X 600 > 99$ Imprimante Laser Brother HL-1020 >429$
Scanner couleur Flatbed 600X1200 > 129$/149$ Imprimante Laser Brother HL-1240 >529 $
Appareil Photo numérique à partir de 299$ Logiciel IMPÔT RAPIDE PERSONNEL 1999 39.95$

Prix en viaueur le 10-02-2000J



I NISSAN

La très rare edition millenium de I

TOUJOURS PLUS LOIN

ASSISTANCE-DÉPANNAGE DE NISSAN 

GARANTIE SANSSOUCI DE NISSAN ;

S NISSAN
herbrooke

4280, boul. Bourque, 
ROCK FOREST, 823-8008

NISSAN
rummondville

1505, René Levesque, 
DRUMMONDVILLE, 474-3930

Location de 48 mois pour l Altima GXE (T4RG70 AE00) Acompte ou échange équivalent de 2595$ Limite de 24000 km par année avec 0,08$/km extra Transport et préparation inclus Sur approbation du crédit par NCFI 
‘Le cellulaire est une gracieuseté de Cellcom Communications et est sujet à une activation de temps d'antenne d'une durée minimale de 12 mois avec Bell Mobilité L offre du cellulaire est facultative
www.ni8sancanada.com 1 800 387-0122 13894

UNE MILLENIUM
PASSE 

VITE
(moteur de 155 ch.)

2000

309 PAR MOIS

AILERON ARRIERE 
JANTES EN ALLIAGE SPORT 
TÉLÉVERROUILLAGE DES PORTES 
ANTIDÉMARREUR AVEC CLÉ À PUCE 
GROUPE ÉLECTRIQUE 
CLIMATISEUR
TRANSMISSION AUTOMATIQUE 
LECTEUR DE DISQUE COMPACT 
EN PLUS D’UN CELLULAIRE'

La Tribun#, Sherbrooke, samedi 26 février 2000


